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Ordre du jour 
 

 

Vendredi 13 mai 2011 

 
 A partir de 17 h : accueil dans la structure 

 17 h 30 : Tour de table et présentation de l’ordre du jour  

 17 h 45 : Calendrier des manifestations 2011 et suivantes 

 18 h 15 : Pot offert par la SMF 

 19 h. :     Repas 

 

 20 h 30 : Sujet du séquençage des Types que nous aurions à publier : où, 

comment et quel financement (création du fonds commun ?)  

La recommandation d’inclure une espèce nouvelle dans une clé des espèces du    

genre ou du groupe au moins pour celles de la flore locale 

 

Samedi 14 mai 2011 

 
   9 h 30 : Point sur les noms français des champignons 

 10 h. :     Point sur la semaine nationale du champignon 

 11 h. :     Comment aborder les éventuelles retombées radioactives sur la fonge 

 12 h. :     Repas 

 

 14 h. :     Point sur l’inventaire national 

 15 h. :     Point sur liste rouge nationale des champignons menacés en France 

 16 h. :     Nouveautés taxinomiques et nomenclatures pour la « fonge » française  

 

 19 h. :     Repas 

 

 20 h 30 : AG de l’Observatoire Mycologique 

 

Dimanche 15 mai 2011 

 
 9 h 30 :   Autre sujet 

 10 h 30 : Bilan CAFAM  

 12 h. :     Repas 
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Participants 

 
Jean-Pierre AUGST,  vice-président FME  et secétaire général SMS 
  
Yvette BELLANGER, SMB 
 

Alain BELLOCQ, président FAMO 
 

Espérance BIDAUD, présidente FMBDS 
 

Robert CAZENAVE, AMB 
 

René CHALANGE, secétaire général SMF  
 

Jean Pierre CHEVROLET, président FME  
 

Régis COURTECUISSE, président SMF  
 

Alain et Jacqueline COUSTILLAS 
 

Olivier DAILLANT, OM 
 

Georges et Françoise FANNECHERE, SML / Comité des Noms Français 
 

Christelle GERARD, vice-présidente FMBDS 
 

Gilles MABON, président OM, FAMO 
 

Pierre-Arthur MOREAU, SMF 
 

Henri NOGUERE, FAMM  
 

Bernard RIVOIRE, Aphyllophiles 
 

Philippe SAVIUC, référent myco-toxico FMBDS 
 

Hubert SPIRAL, vice-président FMBDS  

 
AMB : Association mycologique de Bigorre 

FAMM : Fédération des Associations Mycologiques Méditéranéennes 

FAMO : Fédération des Associations Mycologiques de l’Ouest 

FMBDS : Fédération Mycologique et Botanique Dauphiné-Savoie 

FME : Fédération Mycologique de l’Est 

OM : Observatoire Mycologique 

SMB : Société mycologique de Buros 

SMF : Société Mycologique de France 

SML : Société Mycologique de Limoges 

SMLR : Société Mycologique de La Roche-sur-Yon 

SMHV : Société Mycologique des Hautes-Vosges 

SMP : Société Mycologique du Poitou 

SMS : Société Mycologique de Strasbourg 
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Compte-rendu des discussions 
 

 

Vendredi 13 mai  

 

La séance est ouverte à 17h42 sous la présidence de R. Courtecuisse, président de la Société 

mycologique de France (organisatrice).  

 

Un tour de table permet à chacun des 20 participants de se présenter, puis l'ordre du jour est 

parcouru; des changements dans l'ordre des thèmes abordés sont acceptés. J.-P. Chevrolet 

suggère d'y insérer un débat sur l'avenir de la CAFAM. 

 

 

 - Calendrier des manifestations 

 

2011 

-   Journée Cortinaire Belgique 6 au 11/9 

-   FMBDS-Beaufort  15/9-18/9 

- Mycologiades de Bellême (Orne) 27/9 au  2/10:  

- Semaine Nationale du Champignon : 16/10 au 23/10 

- Congrès CEMM FAMM 25/9 au 30/9 : Gilett  

- 27
e
 Rencontres Myco SMS Strasbourg : La Petite Pierre (Bas-Rhin), 10/10 au-15/10 

- Session SMF FAMM  Olot Catalogne 24/10 au 29/10  

- Congrès FMBDS 15/9 au 18/9 Beaufort  

- Mycologiades de Bellême (Orne) : 29/9 au 2/10. 

- Journée aphyllophorale Lot 22/9 au 29/10 

-   Journée d’étude en Dordogne du 29/10 au 31/10  

 

2012 

-   SMF Nancy 8/10 au 13/10 

-   Mycologiades de Bellême (Orne) 4/10 au 7/10  

- Semaine nationale du 14/10 au 21/10 

2013 

- SMF Sologne dates à confirmer 

- Mycologiades 3/10 au 6/10 

- Semaine nationale du 14/10 au 21/10  

- Session mycologique FAMM/FMBDS organisé par FMBDS dates à confirmer 

 

 

 - Comment aborder les éventuelles retombées radioactives sur la fonge ? 

(J.P.Chevrolet) 

 

Il s'agit d'un sujet d'actualité, à la suite des accidents nucléaires japonais du printemps; il faut 

prévoir de nombreuses questions du public à ce sujet, notamment lors de nos manifestations 

d'automne. 

La documentation fournie par la CRII-Rad (Commission d'information indépendante sur la 

radioactivité) à P. Saviuc est commentée par celui-ci; d'après ces documents et les 

informations officielles, aucune retombée significative n'a été mesurée à la suite des accidents 

nucléaires au Japon à présent. 
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Concernant les champignons importés d'Asie (J.-P. Chevrolet), P. Saviuc rappelle que la 

responsabilité des contrôles revient aux autorités et ne concerne pas les associations 

mycologiques. 

En vue de définir un plan de communication commun si besoin était, il est défini un certain 

nombre d’actions à envisager d’ici l’automne, sur l'initiative et sous la houlette d'O. Daillant: 

- Faire analyser en priorité les 4 espèces prioritaires qui avait été impactées lors de l’accident 

de Tchernobyl à savoir Xerocomus badius, X. subtomentosus, Laccaria amethystina, 

Craterellus tubaeformis. La CRII-Rad sera contactée pour effectuer un suivi des fonges avec 

mesurage. La problématique sera de disposer de récoltes suffisantes en temps voulu. Il 

conviendrait de préparer un mini protocole à cet effet. Le coût de ces analyses peut être 

partiellement pris en charge par l'Observatoire Mycologique; chaque association pourrait 

aussi y contribuer. 

 

Le groupe de mycotoxicologie de la FMBDS se réunit la semaine suivante et discutera de la 

question; un groupe de travail pourrait se consacrer à la question. 

Par ailleurs la SMF (R. Chalange) se propose de contacter Mme Muckensturm, son contact à 

la DGCCRF pour les questions liées à la commercialisation des champignons, pour la saisir 

de la question des champignons importés. 

 

Si la situation évoluait, des échanges inter-fédérations via le forum de la coordination 

nationale auraient lieu afin de mettre en place une stratégie de communication cohérente au 

niveau national. 

 

La discussion est arrêtée à 18h45 et suivie d'un pot de l'amitié offert par la S.M.F. 

 

 

NOTE: à la suite de cette discussion, O. Daillant précise le lendemain qu'un laboratoire 

(CROO) se monte au Japon par un ami, auquel il est envisageable de commander des analyses 

(à prix commercial pour aider au lancement de son entreprise). Les premières analyses 

pourraient être du shii-také (Lentinula edodes), spécimens et substrat, pour 500-1000 euros 

d'analyses (avec la participation des fédérations; environ 200 euros par analyse). Ceci 

permettrait d'identifier les polluants radioactifs concernés et faciliter ainsi les analyses 

ultérieures. 

FMBDS, FAMO, FME et SMF, ainsi que la Société mycologique de Bigorre, se déclarent 

prêts à participer pour 200 euros chacun.  

 

 

 - Problème du séquençage des types (B. Rivoire)  

 

Les revues internationales demandent de plus en plus souvent une séquence ADN pour 

accompagner la publication de nouvelles espèces. Quel est l'avis des associations, y a-t-il un 

budget associatif pour cela ? 

Une discussion s'engage entre R. Courtecuisse, P.-A. Moreau, P. Saviuc, R. Chalange et 

d'autres intervenants. Les questions abordées et les réponses : 

 - Sera-t-il obligatoire d'avoir des séquences ADN pour publier une espèce ? 

Sur le plan des règles nomenclaturales : non, la validité de la publication n'est soumise à 

aucune obligation de contenu, à condition qu'elle respecte les règles du Code de nomenclature 

(diagnose, type désigné et déposé en herbier). En revanche les exigences éditoriales des 

revues évoluent et certaines revues, comme Persoonia (et peut-être bientôt Mycotaxon) 
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n'acceptent déjà plus de publication d'espèces nouvelles si elles ne sont pas accompagnées 

d'analyses moléculaires. 

 - Comment faire séquencer ? 

Le laboratoire de mycologie de Lille n'a pas d'accès direct à un laboratoire d'analyse 

moléculaire; les études publiées par R. Courtecuisse et son équipe sont issues de 

collaborations avec d'autres équipes de recherche. Le Muséum possède sa propre plateforme 

de séquençage (B. Buyck étant absent, nous ignorons s'il est possible de faire séquencer du 

matériel extérieur au Muséum).  

Pour les particuliers, divers laboratoires privés existent mais la facturation pour des séquences 

isolées est lourde (environ 40 euros par séquence, en incluant l'extraction à partir de matériel 

sec). Pour un laboratoire de recherche qui utilise ces techniques en routine, cela tombe à 6-8 

euros par séquence, avec davantage de facilité pour refaire des manipulations en cas d'échec 

(fréquent).  

On pourrait envisager que les associations ou fédérations ayant une marge budgétaire 

suffisante puissent en consacrer une partie à la génération de séquences en rapport avec leurs 

publications, pour l'instant la solution la plus pratique est de se "greffer" sur les équipes 

faisant du séquençage (Toulouse, Montpellier, Marseille…) au cas par cas. 

 - Proposition de l'INRA 

L'INRA de Nancy (Marc Buée et collaborateurs) sollicite un partenariat avec les mycologues 

amateurs pour le séquençage de type, moyennant une participation comme auteurs de leurs 

articles. L'intérêt pour l'INRA est évident (constitution de leur propre base de données); le 

retour pour les associations n'est pas clairement défini. 

 

Conclusion : la séquence par elle-même ne sert à rien ; elle doit être analysée par comparaison 

avec d'autres séquences. Les techniques d'analyses statistiques demandant une bonne maîtrise 

de l'outil. Le rôle de description des mycologues amateurs est plus que jamais primordial, et 

les collaborations doivent se faire naturellement entre équipes universitaires et mycologues. 

 

 

 - Remarques diverses 

 

Qualité des articles taxinomiques - B. Rivoire: il faut encourager la publication de clés pour 

accompagner les espèces nouvelles. Tout le monde approuve le bien-fondé de cette 

suggestion, qui relève cependant de la compétence du directeur du Bulletin. 

 

Liste de champignons autorisés à la vente - R. Chalange et J.P. Fombeur ont travaillé à une 

liste des champignons commercialisables il y a 5 ans. La DGCCRF (Mme Muckensturm) a 

repris contact en précisant leurs impératifs actuels, qui concernent les truffes et produits 

truffiers; la liste des commercialisables est donc toujours en attente. 

 

 

 

Samedi 14 mai 2011 

 

 - CAFAM 2012 

 

La session 2012 aura lieu du vendredi 1 juin au dimanche 3 juin et sera organisée par la 

FMBDS. 
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- Comité des noms français (R. Courtecuisse, G. Fannechère, P.-A. Moreau) 

 

P.-A. Moreau donne lecture d'un courriel rédigé par J. Rovéa, coordinateur du Comité, à 

l'intention de la CAFAM. 

 

Après avoir présenté la liste Tricholomes en 2010, l'activité du Comité s'est limitée à la mise 

au point de la nomencalture latine des listes déjà établies par rapport au référentiel national, et 

à leur mise en ligne (non encore achevée) par G. Eyssartier sur le site web de la SMF. 

La prochaine liste, qui vient d'être lancée, concernera les lépiotes; les spécialistes du genre 

sont invités à participer aux discussions du Comité.  

On note que les noms français déjà publiés apparaissent dans la plupart des ouvrages de 

vulgarisation de qualité parus ces dernières années. 

 

 

 - Semaine nationale du Champignon 

 

- Bilan de l'année 2010 (R. Chalange) 

On constate globalemement un certain essoufflement : diverses associations trouvent 

l'organisation lourde et peu valorisante ; les activités (expos, conférences…) ne reflètent pas 

de projet innovant et motivant. Or, le ministère de l'Écologie subventionne avant tout les 

projets innovants, et demande des "preuves" sur les activités réalisées et relayées par les 

médias ; pour 2010 ces documents sont inexistants et les subventions 2011 seront 

probablement nulles. 

La SMF a en réserve la subvention Klorane 2009 toujours inutilisée (2000 euros), et un 

reliquat de 800 euros par an (soit 2400 euros), ce qui peut financer les plaquettes 2011. 

D'autres pistes sont évoquées : 

- 2011 est "l'année de la forêt"; les bons contacts de la SMF avec l'ONF (Patrice Hirbec) 

laissent espérer une aide de la part de l'ONF, qui prendrait en charge l'impression de 20 000 

plaquettes (le tirage habituel est de 100 000). 

- E. Bidaud: un invité peut donner davantage de retentissement. Peut-on envisager d'inviter un 

"parrain" (Jean-Marie Pelt p.ex.) pour 2012 ? 

- R. Chalange évoque la désannualisation [PAM©] de l'événement: certes, après l'enquête de 

2009, 90 % des réponses approuvaient, seulement une dizaine de sociétés suggéraient tous les 

2 ans. Mais cela pourrait être réévalué à présent, et un plus grand intervalle laisserait plus de 

temps de préparation. 

- Question de l'embauche d'un "communicant" : l'expérience d'embauche de l'an dernier n'a 

pas eu un effet significative, l'envoi de dépêches auprès des médias ne suffit visiblement pas. 

Il est plus important de trouver des contacts au sein des médias pour être sûr d'intervenir au 

bon moment. 

 

- La plaquette (R. Courtecuisse) 

Une première version de plaquette 2011, centrée sur la forêt (adaptée de la plaquette 2008), a 

été préparée par R. Courtecuisse; elle est présentée pour discussion. 

La matinée et le début de l'après-midi sont consacrés à la mise au point du texte. 

La plaquette sera mise en ligne sur les sites des fédérations et associations, après révision du 

texte. E. Bidaud se propose pour centraliser les corrections à réaliser avant mise en ligne. 

Routage: le réseau ONF devrait aider à la diffusion auprès des agences locales, ce qui aiderait 

aux contacts entre mycologues et forestiers locaux. 
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- Point sur la vente de la collection André Marchand (R. Cazenave) 

 

La vente se tasse après plusieurs années de déstockage; 583 séries ont été vendues, ainsi que 

des tomes séparés. Il reste 357 séries, dont une partie des volumes 8 altérés ou collés. Il reste 

un nombre variable de volumes séparés, dont 4879 volumes 4 (qui finiront probablement au 

pilon). 

Le local de stockage est toujours disponible, le stock est donc pour l'instant conservé. 

Chaque volume est vendu 8 euros, la série 65 euros ; la somme est conservée pour un projet 

mycologique à définir, soit 8623 euros à ce jour. La Société mycologique de Bigorre émet le 

souhait que le projet éventuel soit ancré dans sa région et aboutisse à un résultat pérenne. 

 

 

 - Point sur le Référentiel taxinomique national (R. Courtecuisse) 

 

R. Courtecuisse présente un diaporama issu d'une conférence présentée lors du stage 

Ascomycètes à Melle trois semaines plus tôt, faisant le point sur ce projet issu du Programme 

national d'inventaire et de cartographie des Mycota français, qui fête ses 21 ans. 

L'objectif était de dresser une liste aussi exhaustive que possible des champignons (vrais ou 

organismes étudiés par les mycologues) présents sur le territoire national (en métropole, puis 

étendue aux DOM-TOM). Une carte de répartition était envisagée pour chaque taxon, 

permettant de visualiser les mouvements d'espèces au cours du temps, et de contribuer à 

mettre au point une liste rouge (espèces en régression avérée ou envisagée). 

Les problèmes à résoudre ont été nombreux… (liste longue et non exhaustive) 

La nécessité d'un Référentiel taxinomique s'est imposée pour répondre aux problèmes de 

choix d'un nom pour chaque taxon, en connaissant ses synonymes. Un premier programme 

("REFTAX", 2002) avait été lancé par l'Institut français de la Biodiversité, mais jamais 

financé. Puis une phase de consensus et de consultation a été engagée à travers différents 

filtres (forum Inventaire-myco; discussions collégiales et réparations d'oublis). Enfin la 

rédaction de notices pour chaque taxon a abouti (mais reste à actualiser) ; ces fiches 

formalisées sont diffusées sur demande sur le forum Inventaire-Myco. Elles seront bientôt 

accessibles sur le site de la S.M.F. ! 

Le référentiel contient actuellement 17 000 taxons (la diversité des champignons français est 

estimable à 30 000 espèces). Il est issu d'un contrat passé avec l'ONF (2007-2009): la partie 

Basidiomycota a été livrée en mars 2008, la partie Ascomycota est estimée pour début 2012. 

Les autres (Glomeromycota, Zygomycota) et organismes fongoïdes (Oomycota et Mycetozoa) 

sont envisageables pour la suite. 

Le statut trophique (mycorhizique / saprotrophe / parasite) figure pour chaque espèce, ainsi 

que le statut sur liste rouge nationale d'après les critères IUCN (CR, EN, VU, EX, NT, LC, 

DD, NE), elle-même en cours de rédaction. 

 

 
Catégories IUCN:  

EX: Extinct (éteint) 

EW: Extinct in the Wild (éteint à l'état sauvage) 

CR: Critically Endangered (fortement menacé) 

EN: Endangered (menacé) 

VU: Vulnerable 

NT: Near Threatened (quasi menacé) 

LC: Least concern (peu concernés) 

DD: Data deficient (informations manquantes) 

Mention supplémentaires dans le Référentiel 

HA : Habitat artificiel 

HL : Hors liste 

IN : Espèce invasive 
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La liste rouge n'est pas un document réglementaire: c'est un outil de communication avec les 

gestionnaires. Les critères utilisés aujourd’hui sont les critères internationaux de l’UICN, 

ceux-ci étant plus applicables aux champignons qu’ils ne l’étaient en 1997, date de la parution 

de la première liste rouge de champignons menacés en France (région Nord-Pas-de-Calais). 

La partie Basidiomycota est achevée, mais la partie Ascos est encore en chantier; l'ensemble 

sera diffusé dès achèvement, mais les mycologues ayant besoin de ces évaluations pour des 

interprétations d'inventaires peuvent demander directement à R.Courtecuisse. La validation de 

cette liste rouge nationale devrait être effective en 2012-2013 (démarche officielle par 

l’UICN). 

 

Pour avoir accès au référentiel: 

- Questions directes à R. Courtecuisse 

- Accès à TAXREF (INPN) : mis en ligne (et téléchargeable) sur inpn.mnhn.fr 

- Version imprimée (édition limitée) publiée en octobre 2010 par l'ONF à l'occasion du 

Congrès de la Société mycologique de France à Ambleteuse ; version en ligne bientôt 

disponible sur le site de la S.M.F. et sur celui de l'ONF. 

 

Aujourd'hui, l'intervention de Tela-Botanica dans la constitution des référentiels taxinomiques 

a multiplié les interlocuteurs et rend la structure des intervenants moins lisibles, mais semble 

globalement positive au niveau de l'efficacité de la mise en ligne des référentiels faune, flore 

et fonge. Tela-Botanica structure des groupes d'experts pour la mise à jour des référentiels ; le 

groupe Fonge est actuellement piloté par R. Courtecuisse, avec : 

- des membres pressentis pour la phase initiale du référentiel (spécialistes de différents 

groupes, nomenclature…) 

- des membres pour les phases ultérieures (mises à jour annuelles prévues). 

 

L'inventaire des DOM-TOM est également envisagé à terme (2012-2015). Il est très avancé 

pour les Antilles et la Guyane (RC), en cours pour la Réunion (RC), la Nouvelle-Calédonie et 

Mayotte (MNHN) et à conforter ou à faire pour les autres TOM.  

 

C'est un travail COLLECTIF: ce travail est issu d'une collaboration avec de nombreux 

mycologues et naturalistes "de terrain", vivement remerciés à nouveau pour leurs 

contributions et encouragés à poursuivre la transmission d’informations. 

 

- Questions diverses 

B. Rivoire: quelle est la fiabilité des informations qui remontent à l'Inventaire national ? 

l'inventaire de l'Espagne repose sur la révision des herbiers; en France est-ce sur la foi des 

correspondants sans trace d'herbier ? RC: depuis 20 ans l'inventaire est alimenté de manière 

pyramidale: un premier filtre est réalisé pour les relevés de terrain par les correspondants. Les 

erreurs restantes sont reconnues, mais elles sont considérées comme faisant partie de la 

mycologie associative et il est toujours possible d’éliminer les données trop douteuses. Les 

mentions de spécimens d’herbier, fortement encouragées, permettent aussi des révisions de 

matériel. 

G.Mabon: les mailles élémentaires nationales pour la cartographie sont-elles abandonnées? 

RC: les logiciels actuellement disponibles pour la cartographie intègrent différents niveaux de 

données: par GPS, par mailles et autres; l'information n'est donc pas perdue et pourra être 

valorisée dans les cartographies en ligne actuellement envisagées (mais pas encore effectives). 

R. Cazenave: le fichier SMF actualisé est-il disponible, et y aura-t-il correspondance entre le 

référentiel et le fichier SMF ? R. Chalange: il est disponible sur demande auprès de la S.M.F. 

(pour la somme de 10 euros couvrant le coût d'envoi). RC: il y aura homogénéisation à terme 
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entre ces fichiers; ce n'est pas encore le cas. La confrontation des fichiers sera réalisée très 

bientôt. Pour la partie Ascomycota (référentiel en cours d’achèvement), la confrontation aura 

lieu avant publication.  

 

 

 - Taxons nouveaux pour la France métropolitaine publiés en 2009-2010 

(R. Courtecuisse – Pierre Arthur Moreau) 

R. Courtecuisse présente les ajouts à l'inventaire de la fonge française, publiés en 2009 et 

2010: espèces nouvelles, nouvelles combinaisons, nouvelles mentions pour la France… 

 

La publication en ligne du référentiel taxinomique national ( Courtecuisse 2010) donne à cette 

rubrique ( non couverte en 2009) une signification particulière: ces Novitates annoncent la 

mise à jour annuelle de ce référentiel avec ses ajouts et ses modifications que les utilisateurs 

pourront suivre « en temps réel ». 

 

NB : la liste n’a pas pu être finalisée à l’heure actuelle et ne figure pas dans ce compte-rendu. 

 

 

 

 - Bilan et avenir de la CAFAM 

 

Comme chaque année l'avenir de la CAFAM est sur la sellette, son utilité et sa périodicité 

sont traditionnellement remises sur le tapis. 

B. Rivoire fait observer que si la CAFAM n'existe plus, il ne resterait plus guère de lien entre 

les sociétés mycologiques françaises. 

R. Chalange: on constate de moins en moins de sujets abordés sur les dernières éditions. En 

2010 il était envisagé de condenser la CAFAM sur une journée, ou de faire la réunion tous les 

2 ans. Dans l'immédiat la condensation sur une journée semble préférable et réaliste au vu du 

résultat de la cuvée 2011. 

 

Conclusion: la formule est reconduite pour 2012, condensée sur une journée. 

 

 

 - Clôture 

 

L'ordre du jour et les orateurs étant épuisés, et personne ne demandant plus la parole, la 

séance est levée à 18h40 et suivie d'un pot de l'amitié. 

 

La CAFAM est suivie d'une réunion de l'Observatoire mycologique (le soir), puis d'une 

démonstration de traitement de données moléculaires par P.-A. Moreau. Le lendemain matin, 

exposé de G. Fannechère sur le logiciel de mesure Mycomètre (nouvelle version) et le logiciel 

de gestion de clés de détermination Mycoclé. 
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Siège social : Parc du Grand Blottereau  
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Le Secrétaire : 

Alain BELLOCQ 

29 rue Villiers de l’Isle Adam 

F. 35000 RENNES 

alain.bellocq@numericable.fr  

 

15 mai 2011 

 

Compte-rendu de l’assemblée générale 

de l’Observatoire Mycologique 

 
Saint-Jean-la-Vêtre (42)  

 

 

 

 

Présents : Gilles Mabon (Président), Olivier Daillant (Trésorier), Alain Bellocq 

(Secrétaire), Jean-Pierre Augst, Yvette Bellanger, Espérance Bidaud, Robert Cazenave, 

René Chalange, Jean-Pierre Chevrolet, Régis Courtecuisse, Françoise Fannechère, Georges 

Fannechère, Christelle Gérard, Pierre Arthur Moreau, Henri Noguère, Philippe Saviuc, 

Hubert Spiral.  

 

 

La séance est ouverte à 21h15. 

 

Rapport d’activités 
 

Le Président Gilles MABON ouvre la séance en rappelant que lors de l’A.G. précédente, il 

avait été décidé que les assemblées générales de l’Observatoire aurait lieu lors de la réunion 

annuelle de la CAFAM. afin de faire reposer la composition et les actions en matière 

environnementale de l’Observatoire sur le socle des fédérations et associations présentes. Il 

considère que tous les membres ayant reçu un ordre du jour de la CAFAM mentionnant cette 

réunion, celle-ci pouvait tenir lieu d’A.G. 

 

Le Président Gilles MABON rappelle que les activités de l’Observatoire mycologique ont été 

mises en sommeil du fait des interrogations soulevées par l’audit de l’Europe qui concernait 

mailto:alain.bellocq@numericable.fr
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aussi l’O.N.F. bénéficiaire comme l’O.M. de fonds européens pour les campagnes 

RÉNÉCOFOR 2004-2005-2006. Il semble maintenant que l’«orage» soit passé puisque, sans 

nouvelles depuis 3 ans, on puisse considérer qu’il n’y pas eu de graves erreurs dans les 

comptabilités et que, de toute façon, le délai de prescription de 5 ans depuis 2006 est écoulé. 

  

Néanmoins, en 2010, un très gros travail de correction et de mise à jour  des données relatives 

aux relevés a été effectué. Ce travail réalisé par Olivier DAILLANT et Alain BELLOCQ en 

collaboration avec J.L. DUPOUEY pour l’informatisation, a permis à Olivier DAILLANT de 

présenter une communication au congrès international d’Edimbourg au mois d’Août. 

 

 

 

Observatoire et O.N.F. : Programme RÉNÉCOFOR 

 

Malgré de nombreuses difficultés de date pour organiser une rencontre ONF-Observatoire, 

Olivier DAILLANT a pu avoir un rendez-vous en janvier avec Manuel. Nicolas, le nouveau 

responsable de l’ONF qui a succédé à Erwin Ulrich. Pour ce dernier, il semble envisageable, 

de reprendre les relevés sur un nombre limité de parcelles mais de les poursuivre sur une 

durée plus longue. S’il semble prématuré de relancer une campagne en 2011, l’ONF serait très 

intéressé par une nouvelle expérience d’intercalibration comme celle qui avait été organisée 

aux Mycologiades de Bellême (61) en 2004. Celle-ci pourrait avoir lieu cet automne mais il 

reste à en définir le lieu et la date. Deux hypothèses ont été évoquées, soit dans la forêt de 

Fontainebleau, soit pendant la session organisée par la société mycologique du Poitou (17 au 

22 octobre aux environs de Poitiers)*. 

Gilles CORRIOL pourrait être, de nouveau, le coordonnateur de cette journée. 

 

* Interrogé à l’issue de cette réunion,  le président de la société mycologique de 

Poitiers, Raphaël HERVÉ, confirme qu’il n’y aurait pas de problème pour faire une 

journée intercalibration lors de la session d’octobre.de la S.M.P. 

 

Enfin, en 2012, l’Observatoire mycologique voudrait reprendre ses actions dans le cadre du 

programme RÉNÉCOFOR, et relancer les relevés sur les placettes avec une nouvelle série 

d’études dans les sites déjà étudiés lors de la campagne 1996-1997-1998. 

 

Projet Life+ de la commission européenne. 

LIFE+ cofinance des projets en faveur de l'environnement dans l'Union européenne (UE) et 

dans certains pays tiers. 

Il est décidé qu’il est  maintenant trop tard pour monter un dossier  de demande de 

subventions à l’Europe. Ceux-ci doivent être présentés au mois de juillet et sont extrêmement 

compliqués à ficeler. 

Il faudra peut-être envisager d’en monter un en 2012 car la recherche sur l’exploitation des 

résultats des relevés existant et la rédaction d’un rapport synthétique correspond bien à ce 

type de demande. Le problème majeur à résoudre est celui de trouver un cofinancement, 

l’ONF refusant, suite à leur contrôle, de s’engager à nouveau sur des financement européens. 

 

Analyses de la radioactivité  

 

En fonction de l’actualité relative aux accidents provoqués par le tsunami au Japon, des 

interrogations se posent quant à la radioactivité dans les champignons.  
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Olivier DAILLANT propose qu’on fasse faire des analyses au Japon sur des espèces comme 

le shii-take ainsi que dans les substrats (afin de connaître les taux de transfert). On pourrait en 

faire aussi quelques unes aussi en France afin d’établir une comparaison. Des prélèvements de 

lichens ont déjà été effectués en France  afin de réaliser un état 0 et confiés pour analyse à 

l’ACRO (Association pour le contrôle de la radioactivité dans l’Ouest). Ce laboratoire basé à 

CAEN, a déjà effectué de nombreuses analyses pour l’Observatoire à des prix très corrects. 

Le projet d’analyses au Japon serait également mené en collaboration avec le responsable de 

l’ACRO qui a des contacts appropriés dans ce pays où il a réalisé sa thèse. 

Le prix de 5 analyses pourrait s’élever aux environs de 1000 euros payés par l’Observatoire. 

Les fédérations et la société mycologique de France acceptent de participer à 5 autres 

analyses, ce qui fait une participation de 200 euros par association. 

 

En fonction du faible nombre d’activités, il sera surtout demandé aux fédérations de soutenir 

les projets de l'Observatoire et de contribuer par une cotisation de 10 euros. Cependant 

d’autres sociétés peuvent aussi cotiser à hauteur de 10 euros et pour les individuels, ils  

pourront encourager l’Observatoire par une cotisation de 5 euros. Les chèques sont à envoyer 

à Olivier DAILLANT, trésorier, à Néronde F. 71 250 MAZILLE. 

 

Rappelons  que le siège de l’Observatoire a été depuis 2 ans transféré au siège de 

l’Association mycologique de l’Ouest (A.M.O.). Ces locaux sont mis à disposition de cette 

association mycologique par la Ville de Nantes. C’est aussi le siège de la fédération des 

associations mycologiques de l’Ouest (F.A.M.O.). 

 

Site internet 

 

Depuis un an, le site de l’Observatoire a été considérablement amélioré et complété par des 

tableaux et des articles des anciens bulletins papier. Olivier DAILLANT en fait ensuite  une 

présentation en direct avec un vidéoprojecteur. Même s’il doit être encore complété, le site 

correspond de mieux en mieux à l’objectif affiché par les responsables de l’OM, celui d’un 

site de référence en matière de pollution et d’analyses sur les champignons et lichens. La 

question pour une reprise du bulletin papier est posée. Pour l’instant, on se contentera du site 

internet mais rien ne dit qu’on n’en fasse pas paraître un de nouveau dans l’avenir. O. Daillant  

souhaiterait mettre sur le site quelques photos originales. 

 

Rapport financier 
 

Olivier DAILLANT rappelle que la tenue des comptes est relativement simple car il n’y a eu 

que quelques dépenses relatives aux frais de déplacements, à l’inscription au congrès 

d’Edimbourg et à quelques analyses.. 

Le vérificateur aux comptes Hubert SPIRAL a vérifié ces derniers et malgré l’absence de 3 

justificatifs qui existent et  seront présentés à une prochaine AG, il a certifié de leur bonne 

tenue. 

 

 

Les membres à jour de leur cotisation sont appelés à voter le rapport moral.et le rapport 

financier : ils sont  approuvés à l’unanimité. 
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En l’absence d’appel à candidature, le Conseil d’Administration reste inchangé. Selon les 

statuts, le CA doit être renouvelé tous les deux ans et il conviendra donc de procéder à son 

renouvellement en 2012. 

 

Sa composition est la suivante  

 Alain BELLOCQ   

 Jean-Pierre CHEVROLET  

 Régis COURTECUISSE 

 Olivier DAILLANT 

 Gilles MABON 

 Henri NOGUÈRE 

 

Le bureau est composé de: 

 Président : Gilles MABON 

 Trésorier : Olivier DAILLANT 

 Secrétaire : Alain BELLOCQ 

 

 

 

 

La séance est levée à 23h00. 

 

Le secrétaire : Alain BELLOCQ. 
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